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Les donn6es actuellement disponibles sur le 
r61e des gonadotrophines et de la testost6ro- 
ne dans la r~gulation de la spermatogen~se 
chez les primates sont pass~es en revue. La 
va leur  potent iel le  de ces donn~es pour le 
t r a i t emen t  de l 'inf~condit~ mascul ine  est  
discut~e. 

Chez les pr imates ,  les spermatogonies  A- 
claires et A-sombres ne sc divisent qu'une 
seule fois par  cycle de l'~pith~lium sdminif'e- 
re. Une moiti~ de ces divisions aboutit  h des 
spermatogonies diff~renci~es de type B, et 
l ' au t re  moiti~ donne na issance  h de nou- 
velles spermatogonies A-Sombres, mainte- 
nant  le compar t iment  des spermatogonies 
A-sombres h u n  nombre constant. 

On a montr6 que la LH et la testost6rone 
~taient capables de permet t re  l 'ach~vement 
qual i tat i f  du processus de la spermatogen~- 
se chez des singes hypophysectomis~s  ou 
t ra i t~s  avec des an t agon i s t e s  du GnRH.  
Des nombres normaux de cellules n'ont pas 
pu  ~ t re  o b t e n u s  q u a n d  ces  a n i m a u x  
n'~taient trait~s qu'avec LH ou testostdro- 
ne. Toutefois, un certain nombre d'exp~ri- 
mentat ions chez le singe a montr~ que, sur  
le testicule adulte, la spermatogen~se pou- 
vai t  ~tre influenc~e quan t i t a t ivement  par  
les taux de LH. L' immunisat ion passive ou 
active contre la LH entratne une r~duction 
s~v~re de la production de spermatozoides. 
De plus,  chez le singe adul te  normal  des 
injections fr~quentes de FSH peuvent  mul- 

tiplier par deux le nombre de spermatogo- 
nies A-sombres et, avec le temps, tous les 
t y p e s  success i f s  de ce l lu les  g e r m i n a l e s  
incluant  les spermatides .  Chez les singes 
recevant  un t ra i t ement  au long cours par  
des antagonistes du GnRH, un t ra i tement  
concomitant par FSH r~duit la d~croissan- 
ce du nombre de spermatogonies A-claires 
observ~e chez les s inges  t ra i t~s  un ique-  
m e n t  p a r  des  a n t a g o n i s t e s  du  G n R H .  
Quand on permet  une r~gression complete 
du testicule par le t ra i tement  aux antago- 
nistes du GnRH, un t ra i tement  cons~cutif 
par  la FSH augmente d'un facteur deux 
t r o i s  le n o m b r e  de s p e r m a t o g o n i e s  A- 
c la i res  et  de s p e r m a t o c y t e s .  Enf in ,  les  
r~sul tats  du t r a i t ement  par  FSH obtenus  
chez des singes hypophysectomis~s au long 
cours ct suppl~ment6s en testosterone peu- 
vent  ~tre interpr~tds comme une st imula- 
tion de l'activit~ prolifdratrive des sperma- 
togonies A-claires r~sul tant  en une multi- 
pl icat ion par  un fac teur  deux h trois  du 
nombre de spermatogonies  B. Des 6tudes 
pr6c ises  chez l ' homme a d u l t e  m o n t r e n t  
aussi un r61e de la FSH dans la r~gulation 
q u a n t i t a t i v e  de la s p e r m a t o g e n ~ s e .  On 
peu t  conclure de ces r~sul ta ts  consid~r~s 
dans leur ensemble que, ~ la difference des 
mammif~res  non-pr imates ,  chez le singe 
adulte la FSH est encore importante  dans 
la r~gulation de l 'activitd proliferative du 
compart iment  spermatogonial.  La testost~- 
rone est n~cessaire h l 'ach~vement complet 
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de la spermatogen6se et la FSH est n6ces- 
saire ~ la r6gulation de l'activit6 mitotique, 
et de ce fair ~ la quantit6 de spermato- 
zoides produits. Les cellules de Sertoli, et 
non pas les spermatogonies, poss6dent des 
r6cepteurs a la fois ~ la testost6rone et ~ la 
FSH. I1 est probable que les effets de ces 
hormones se fassent par l'interm6diaire de 
la s6cr6tion de facteurs de croissance par 
les cellules de Senoli. 

Les spermatogonies A-sombres deviennent 
actives et se transforment en spermatogo- 
nies A-claires quand le nombre de sperma- 
togonies A-claires chute ~ des niveaux tr6s 
faibles. Les spermatogonies A-sombres sont 
consid6r4es comme 6tant les cellules de 
r6serve.  M a l h e u r e u s e m e n t ,  il n 'ex is te  
actuellement aucune indication sur les fac- 
teurs qui activent ces cellules. Aucun des 

t ra i tements  hormonaux utilis6s dans les 
diff6rentes exp6rimentations n'a eu un effet 
quelconque sur le compartiment des sper- 
matogonies A-sombres. 

Le t ra i tement  des patients oligozoosper- 
miques par la FSH a d6bouch6 sur des 
r6sul ta ts  variables.  Les effets observ6s 
6taient soit compl6tement n4gatifs, soit 
positifs quali tat ivement ou quantitative- 
ment. Cependant des param6tres impor- 
tants comme la dose de FSH n6cessaire, la 
fr6quence d'apport de la FSH et la dur6e 
requise de t rai tement ,  n'ont que peu 6t6 
6tudi6s jusqu'alors. C'est pourquoi il serait 
important  de s61ectionner un groupe de 
patients susceptibles de r6pondre. Des tests 
pourraient peut-~tre ~tre d6velopp6s pour 
estimer l'activit6 prolif6rative des sperma- 
togonies A-claires. 
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